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Pâques, un pont vers la Vie…
En ces temps d’incertitudes, de conflits menaçants, de murs de plus en plus
élevés concernant l’accueil des personnes étrangères, le Christ ressuscité
nous invite à ouvrir des ponts vers la vie.
Comme l’a dit le pape François, « nous sommes tombés dans la mondialisation
de l’indifférence. Nous sommes habitués à la souffrance de l’autre, cela ne nous
regarde pas, ne nous intéresse pas, ce n’est pas notre affaire ! ».
Pourtant, nombre de personnes migrantes qui ont fui les guerres, les
maltraitances de toutes sortes, les rejets incessants frappent à nos portes en
espérant que nous leur reconnaitrons le droit de vivre chez nous,
dignement, comme des personnes.
« Par sa résurrection d’entre les morts, Christ nous invite tous à faire rouler les
pierres qui bloquent nos cœurs et notre imagination et à partager le voyage depierres qui bloquent nos cœurs et notre imagination et à partager le voyage de
l’un de l’autre, en particulier avec les personnes les plus vulnérables, telles que les
migrants », ajoute-t-il.
Il nous invite aussi à réagir, à nous interroger et à interroger les personnes
que nous rencontrons, tentées par le rejet de l’autre, par les propos souvent
racistes des extrêmes, en nous interpellant et en les interpellant:
-Qui a pleuré pour la mort de ces frères et sœurs ?
-Qui a pleuré pour ces personnes qui étaient sur le bateau ?
-Pour les jeunes mamans qui portaient leurs enfants ?
-Pour ces 3 hommes qui désiraient quelque chose pour soutenir leurs propres
familles ?
Plus que jamais, chacun(e) de nous est appelé(e) à ouvrir des ponts vers la 
vie, à témoigner de la richesse de la rencontre, à  témoigner des souffrances 
vécues par les migrants embarqués sur des chemins d’espoir de vie.
Plus que jamais, chacun(e) de nous est appelé(e) à réagir à l’indifférence qui 
tue,  à la banalisation de la souffrance qui ne veut plus voir l’humanité de 
l’autre. Plus que jamais, chacun(e) de nous est appelé(e) à témoigner d’un 
Ressuscité qui nous emmène vers la Vie.
Chaque homme, chaque femme, chaque enfant est concerné par ce chemin 
d’Espérance. Agissons pour que ces paroles se traduisent en actes.
Jean-Marie Rausenberger

Plus que jamais 
d’actualité!

On peut lire Info Migrants sur le site : www.cathocambrai.com

Stop à l’inhumanité aux frontières !
Plus de 100 organisations de la société civile ont signé une lettre adressée aux gouvernements et
institutions européennes, leur demandant de mettre fin à l'inhumanité avec laquelle les réfugiés, les
demandeurs d'asile et les autres migrants sont traités lorsqu'ils arrivent sur le continent.
Bien trop souvent, ces personnes sont maltraitées, insultées, détenues et expulsées voire, dans
certains cas, mises en danger de mort sur terre et en mer. Cela doit cesser.
Pour mettre fin à l'inhumanité aux frontières de l'Europe, la demande collective présentée aux gouvernements
exige que sept actions spécifiques soient entreprises :
•Mettre fin aux refoulements brutaux qui coûtent des vies,
•Mettre fin à la "dissuasion par la mort" qui criminalise les efforts de sauvetage en mer et sur terre,
•Traiter les personnes avec humanité et respect à toutes les frontières, quelles que soient les circonstances,
•Offrir des itinéraires sûrs aux personnes en danger pour qu'elles puissent se mettre à l'abri,
•Rendre justice et indemniser les personnes qui ont été victimes de brutalités sur les routes migratoires,
•Abandonner les démarches des États européens visant à inciter les pays plus pauvres et moins puissants à
entreprendre des mesures de contrôle restrictif des frontières, de rétention et de traitement des demandes d'asile,
•Réformer l'organisation Frontex, gérée par l’UE, qui commet régulièrement des abus.

https://www.against-inhumanity.org/campaigns/stop-the-inhumanity-at-europes-borders/



Elles sont femmes migrantes, arrivées en France avec leurs enfants. Prises en charge à un moment de leur 
histoire par un CADA, la croix rouge, une association …. Elles vivent les étapes pour leur demande d’asile. 
Beaucoup de stress, d’efforts et de joie lorsqu’elles peuvent être accompagnées ou qu’elles trouvent un peu 
d’amitié autour d’elles.
Dans une des cités de ma commune plusieurs familles sont logées provisoirement. Elles sont parfois à deux 
dans le même appartement sans se connaître au départ, sans forcément avoir la même religion, sans venir 
du même pays. Et pourtant ! 
Je suis témoin de leur volonté de s’accueillir avec leurs différences, même si parfois on sent les difficultés. 
J’ai vu chez l’une d’entre elles l’anniversaire d’un enfant et la fête avec d’autres familles hébergées dans la 
même cité. Un jour j’ai, moi aussi, reçu une invitation pour une autre soirée de fête où plusieurs mamans 
migrantes étaient là avec leurs enfants.
C’est vrai qu’elles ne vivent pas dehors (pour l’instant !) mais ce que je vois c’est ce qu’elles tissent 
ensemble, dans leur situation difficile, pour tenir le coup, pour avancer, pour un peu d’espoir
Je ne leur ai pas dit mais ce soir là j’avais le sentiment que c’était elles qui m’apportaient de la lumière dans 
un monde si compliqué actuellement.
D.V.

Pâques! Pour faire renaître l’espoir dans le cœur de celles et ceux qui l’ont perdu!

Sur les chemins de l’exil!
-Elle est venue par avion après avoir vendu tous ses bijoux à un passeur qui l’a laissé livrée à elle-même
avec ses enfants à Paris. Ils ont dormi dans les parcs, ils ont affronté le mauvais temps puis la famille
est arrivée dans notre région, toujours sans lieu pour se poser jusqu’au moment où une personne
attentive à leur détresse les mit en lien avec une association.
-Elle est venue en bateau avec sa petite fille serrée entre les jambes, deux jours de peur, de froid, de
doute qui les ont marquées. En parler c’est raviver la peur. Derrière son sourire aujourd’hui les
cauchemars et la fatigue demeurent.
-Elle a quitté son pays pour protéger ses filles, leur donner un avenir, éviter qu’on les marie à 11 ou 12
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Les Cercles de Silence s’élèvent contre les atteintes à l’humanité des sans-papiers… 
Ils se rassemblent chaque mois : Maubeuge : le dernier samedi du 55, mail de la Sambre-11h à 12h

Valenciennes : place d’Armes, le premier vendredi du mois de 18h à 19h 
Equipe de rédaction: Danièle VANELSLANDE, Jean-Marie RAUSENBERGER (brigitte.jeanmarie.rausenberger@gmail.com)

Pour guider nos révisions de vie, notre réflexion: Et nous…..
Pâques : chemin d’Espérance en une vie nouvelle; comment cela résonne en nous? 
Pâques : le Christ nous emmène avec lui pour être chemins d’espérance pour les autres; qu’est-ce

que ça nous dit?
Pâques : le Christ a besoin de nous pour  être des passeurs d’Espérance et des chemins de vie

nouvelle; sommes-nous prêts à cela? 
Pâques: rencontrer pour redonner vie aux personnes migrantes; quelle expérience en avons-nous?

-Elle a quitté son pays pour protéger ses filles, leur donner un avenir, éviter qu’on les marie à 11 ou 12
ans
Et toutes les autres histoires que des mamans migrantes pourraient nous raconter
Douleurs de mamans et espoir d’un avenir.
D.V.


